
Au milieu de la guerre en 1943 
 
Voici une histoire vraie qui se passe sous l’occupation allemande en 1943. 
Un enfant juif, appelé Joseph, a été caché avec d’autres enfants juifs dans une 
pension catholique pour garçons, pour les sauver des camps de la mort. 
Un jour arrive à l’improviste dans cette école un officier allemand avec quelques 
soldats, qui recherchait des juifs pour les arrêter. Il demande à voir le prêtre qui 
dirigeait l’école. C’était au moment de la douche. On conduit l’officier vers les 
douches. Les petits garçons juifs sont là, avec les autres. 
L’officier allemand demande au prêtre : ce sont vos élèves ? 
L’officier a vu, à leur circoncision, que plusieurs enfants étaient juifs. Il réfléchit 
un instant. Le prêtre a compris. Il est blême d’angoisse. L’officier alors met la 
main à la poche. Va-t-il sortir son révolver ? Il sort son portefeuille, en tire un 
billet et le tend au prêtre en disant : Vous leur achèterez des bonbons ! Puis 
l’officier s’en retourne sans rien dire d’autre. Le prêtre s’écroule d’émotion. 
Quelques jours après, Joseph pose au prêtre la question qui le taraudait :  

 Père, vous croyez vraiment que c’est Dieu qui nous a aidés ?  
Le prêtre le regarde avec bienveillance et lui répond :  

 Franchement non, mon petit Joseph. Dieu ne se mêle pas de ça. Si je me 
sens bien, depuis la réaction de cet officier allemand, c’est que j’ai regagné 
un peu de foi en l’homme. 

 Moi, dit Joseph, je pense que c’est grâce à vous. Dieu vous a à la bonne. 

 Ne dis pas de sottises, répond le prêtre. 
Joseph reprend :  

 vous ne croyez pas que si l’on se montre pieux, un bon juif ou un bon 
chrétien, rien ne peut nous arriver ? 

 D’où tires-tu une idée aussi bête ? demande le prêtre. 

 -Du catéchisme. Le père Boniface nous avait dit que… 

 Stop ! réplique le prêtre. Les humains se font du mal entre eux et Dieu ne 
s’en mêle pas. Il a créé des hommes libres. Donc nous souffrons et nous 
rions indépendamment de nos qualités ou de nos défauts. Quel rôle horrible 
veux-tu attribuer à Dieu ? Peux-tu une seconde imaginer que celui qui 
échappe aux nazis est aimé de Dieu, tandis que celui qui est capturé en est 
détesté ? Dieu ne se mêle pas de nos affaires. 

 Vous voulez dire que quoiqu’il arrive, Dieu s’en moque ? 

 Pas du tout, je veux dire que quoiqu’il arrive, Dieu a achevé sa tâche. C’est 
notre tour : désormais nous avons la charge de nous-mêmes et de 
l’humanité. 

Pour nous, cet officier allemand avait librement ouvert son cœur à l’amour 
universel que Dieu nous a proposé à tous. 
    
   Tiré du livre « L’enfant de Noé » d’Eric-Emmanuel Schmitt. 
 

 

 

Les clercs de notre paroisse se sont engagés  
avec les Œuvres Pontificales Missionnaires 

 
Cette année encore, les Clercs de notre paroisse se sont engagés avec les Œuvres 
Pontificales Missionnaires qui ont organisé au cours du mois d’octobre la 
Semaine Missionnaire Mondiale. Le thème retenu était : « l’Evangile pour tous, 
j’y crois » 
Le 17 mai dernier, s’adressant aux directeurs nationaux des OPM, le Pape 
François leur disait : « nous n’avons pas reçu le don de la foi pour la garder 
cachée, mais pour la répandre afin qu’elle puisse éclairer la route de tant de 
frères et sœurs ». 
La Mission nous concerne tous : tous les baptisés sont appelés à faire connaître 
l’Evangile à tout homme. Tous en Eglise, nous sommes missionnaires, par le 
témoignage conjugué de nos actes   et de nos paroles. 
Tout don, même minime, est un témoignage de foi, d’amour et de solidarité. 
Afin de récolter des fonds pour aider à financer les projets soutenus par les 
OPM, les Clercs ont proposé à la sortie de la messe des marque-pages, des 
bracelets, des stylos ou encore des petites croix aux couleurs de la Mission. 
Cette vente a permis de récolter 170 €. Merci pour votre générosité. 
 

 
 

On se prépare à Noël ! 
 

« Mon beau sapin » 
Pourquoi le sapin est-il l’arbre de Noël ? 
Restant toujours vert, il est considéré depuis des siècles comme le symbole de la 
vie. Il était donc le seul à pouvoir symboliser le Christ. On l’a peu à peu couvert 
d’une étoile, comme celle qui a guidé les Rois 
mages vers l’enfant Jésus à Bethléem, et de 
bougies pour fêter le Christ, lumière du monde. 
 
« Les anges dans nos campagnes ». 
Rien de mieux pour se préparer à Noël que 
d’installer une crèche chez soi. Cette coutume 
remonte au XIIème siècle et met en scène la 
naissance de Jésus, avec des petits 
personnages, les santons. Ils représentent ceux qui étaient présents lors de cet 
événement extraordinaire : Marie, la mère de Jésus, Joseph, l’époux de Marie, 
l’âne et le bœuf (Jésus est né dans une étable, très pauvrement), les bergers et 
leurs moutons, les Rois Mages.                                                                                                            


